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Message 2025-10-19 
1 Thessaloniciens - Partie 1 

 
Bonjour à tous ! 
 
DIA01 Ce matin, et les prochains dimanches où je prêcherai, je vous propose de parcourir pas à pas, au 
rythme du texte, une des lettres de l’apôtre Paul, peut-être deux des lettres de l’apôtre Paul, celle(s) écrite(s) 
aux chrétiens de la ville de Thessalonique… Il me semble que c’est une de celles que l’on cite peut-être le 
moins souvent, alors je propose de lui faire particulièrement honneur pendant quelques dimanches… 
 
Pour un contexte rapide, je précise que Paul est passé par cette ville tout au Nord de la Grèce actuelle, pas 
loin de la ville de Philippes, lors de son 2ème voyage missionnaire comme nous le détaille le livre des Actes 
(Actes 17.1-10+13). Thessalonique était une grande ville portuaire et aussi un carrefour routier, ou plutôt 
carrefour de voies romaines, estimée à 100 000 habitants environ... Cette lettre est selon bon nombre de 
spécialistes peut-être la première, dans le sens chronologique, qu’il aurait écrite, vers l’an 49 ou dans ces 
eaux-là, soit une grosse vingtaine d’années après la résurrection et l’ascension de Jésus. L’Évangile s’était 
alors propagé de la zone initiale du Proche-Orient à l’Asie mineure (Turquie actuelle), puis à la partie 
orientale de l’Europe (Grèce)… Selon les meilleures hypothèses, quelques mois après les premières 
conversions de Thessaloniciens, Paul, alors qu’il œuvre pendant quelques mois dans la ville de Corinthe 
plus au Sud, avec d’autres compagnons, écrit à ces assez récents chrétiens.  
 
DIA02 1 Thessaloniciens 1 De la part de Paul, Silvain [que l’on connait peut-être plus sous son nom hébreu 
de « Silas »] et Timothée à l’assemblée des Thessaloniciens qui est en Dieu le Père et dans le Seigneur 
Jésus-Christ : que la grâce et la paix vous soient données ! 
2 Nous disons constamment à Dieu toute notre reconnaissance pour vous tous en faisant mention de vous 
dans nos prières, 
3 nous rappelant sans cesse l’œuvre de votre foi, le travail de votre amour et la persévérance de votre 
espérance en notre Seigneur Jésus-Christ, devant Dieu notre Père, 
4 sachant, frères (et sœurs) aimés de Dieu, votre élection, 
5 parce que notre Evangile ne vous a pas été prêché en paroles seulement, mais avec puissance, avec 
l’Esprit saint et avec beaucoup de complète assurance. Vous savez en effet comment nous nous sommes 
comportés parmi vous à cause de vous. 
DIA03 6 Vous-mêmes, vous êtes devenus nos imitateurs et ceux du Seigneur en accueillant la parole au 
milieu de grandes difficultés, avec la joie du Saint-Esprit. 
7 Ainsi, vous êtes devenus un modèle pour tous les croyants de la Macédoine et de l’Achaïe. 
8 En effet, non seulement la parole du Seigneur a retenti depuis chez vous en Macédoine et en Achaïe, 
mais c’est aussi partout que votre foi en Dieu s’est fait connaître, de sorte que nous n’avons pas besoin 
d’en parler. 
9 De fait, on raconte à notre sujet quel accueil nous avons eu auprès de vous et comment vous vous êtes 
tournés vers Dieu en abandonnant les idoles pour servir le Dieu vivant et vrai 
10 et pour attendre du ciel son Fils qu’il a ressuscité, Jésus, celui qui nous délivre de la colère à venir. 
 
1- Assemblée spéciale : en Dieu le Père et en Jésus-Christ Seigneur ! 
 
DIA04 Cette lettre est adressée à une assemblée de Thessaloniciens, mais pas n’importe laquelle ! De nos 
jours, on dit « Église » en ayant francisé le terme grec original, et c’est ce que l’on trouve au v.1 de la quasi-
totalité des versions françaises de nos Bibles. Mais à la base, ce mot grec est un simple mot commun, un 
mot générique qui veut juste dire « assemblée », et j’ai ainsi fait exprès de conserver cette traduction-là car 
c’est ainsi que ceux qui ont reçu la lettre l’ont compris... Chez les Thessaloniciens, il y avait une assemblée 
juive, mais ce n’est pas à celle-ci que Paul écrit. Chez les Thessaloniciens, il y avait un très grand nombre 
d’assemblées païennes, mais ce n’est à aucune de celles-là que Paul écrit. Il y avait aussi sans doute des 
tas d’assemblées professionnelles, philosophiques, politiques ou autres… Mais Paul écrit spécifiquement 
« à l’assemblée des Thessaloniciens qui est en Dieu le Père et dans le Seigneur Jésus-Christ ». 
 
Pourquoi cette précision ? Il y avait beaucoup d’assemblées, mais il y en avait une qui se distinguait de 
toute les autres : une seule assemblée de Thessaloniciens fondée sur la foi « en Dieu le Père et en Jésus-
Christ le Seigneur » ! Cela faisait d’elle une assemblée unique et fondamentalement différentes des autres. 
C’était la communauté des enfants de Dieu, l’assemblée des serviteurs du Christ-Seigneur, l’ensemble de 
celles et ceux qui sont dans la communion avec Lui, qui vivent de Sa vie… De nos jours, oui, on peut 
effectivement résumer en disant plus courtement que c’était l’Église de Thessalonique, mais c’est un 
raccourci linguistiquement anachronique… 
 
De nos jours, je rebondis aussi sur les propos de Paul, pour souligner que toute assemblée pour 
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effectivement être Église au sens désormais biblique du terme, c’est-à-dire un groupe local de chrétiens, et 
pas seulement un club d’amis ou même une communauté religieuse ou spirituelle qui se prétendrait 
« église », toute assemblée pour effectivement être Église (avec un grand E) doit bien sûr « être en Dieu ». 
C’est fondamental… Mais pas n’importe quel Dieu !... L’assemblée des fidèles du Dieu Zeus à 
Thessalonique n’était pas Église. L’ensemble des Témoins de Jéhovah à Thonon n’est pas Église non plus. 
Et nous pouvons malheureusement développer longuement la liste, à toute époque et en tout lieu … Il faut 
être « en Dieu le Père et dans le Seigneur Jésus-Christ » ! 
 
Pourquoi cette précision ? Parce qu’on le sait, tout « dieu » (que j’écrirai avec un petit d) n’est pas Dieu 
(avec un grand D), pas Dieu tel qu’Il se révèle dans la Bible, tel que révélé par Jésus-Christ, tel que révélé 
par l’Esprit-Saint. Même si Paul ne le mentionne pas au v.1, le St-Esprit n’est en effet et évidemment pas 
oublié dans ce passage et dans la théologie de Paul et Il a bien toute Sa place dans la Trinité divine !... Tout 
dieu n’est pas Dieu. Toute conception de dieu n’est pas Dieu ! Malheureusement, et c’est encore tristement 
vrai de nos jours, et le sera jusqu’à la fin, tellement de gens disent croire en « dieu », en un dieu en tout 
cas, ou dans le divin de façon encore plus flou, tant de gens s’assemble autour d’un dieu qui ne l’est pas. 
Et une telle croyance est inappropriée, incomplète, inutile, encore nulle dans ses effets… Une assemblée, 
et donc une personne, n’est chrétienne que si elle est fondée en Dieu le Père et en Jésus-Christ le 
Seigneur !... DIA05 Paul mentionne souvent Dieu et Christ ensemble car, nous le savons, Ils vont bien sûr 
de pair et même on ne peut pas « avoir » l’un sans l’autre car comme le disait Jésus : (Matthieu 11.27) 
« Personne ne connaît le Père, sinon le Fils et celui à qui le Fils décide de le révéler. », et cela par l’action 
nécessaire de l’Esprit-Saint : (1 Corinthiens 2.9-10) « Ce que l’œil n’a pas vu et que l’oreille n’a pas entendu, 
ce que l’esprit humain n’a jamais soupçonné, mais que Dieu tient en réserve pour ceux qui l’aiment. Dieu 
nous l’a révélé par son Esprit. » Et quel privilège que de connaître Dieu comme son Père céleste !... 
 
Bon, je me suis un peu appesanti sur ce qui vous semble sûrement une évidence, mais vous m’entendrez 
très souvent le rappeler car c’est malheureusement encore et toujours tellement une problématique 
majeure… Evaluons toute assemblée à cette lumière : « en Dieu le Père et dans le Seigneur Jésus-Christ », 
selon Dieu et Christ tels que bibliquement révélés. Ce Dieu-là et rien que ce Dieu-là. Ce Christ-là et rien 
que ce Christ-là… 
 
2- Paul, toujours reconnaissant et priant ! 
 
DIA06 (v.2) « Nous disons constamment à Dieu toute notre reconnaissance pour vous tous en faisant 
mention de vous dans nos prières »… Il m’épate ce Paul, et ses compagnons d’œuvre avec lui aussi ! 
Merveilleux état d’esprit qui semble les animer en permanence : toujours à dire à Dieu toute leur 
reconnaissance pour les chrétiens de Thessalonique, comme pour ceux de Corinthe d’ailleurs, et pour ceux 
de Philippes, et pour ceux de Rome, et ceux d’Éphèse, et Timothée, et tellement d’autres aussi. Oui, on le 
sait, ils étaient reconnaissants pour tous… Une reconnaissance à Dieu d’abord et surtout, je pense, pour 
Lui dire merci d’avoir sauvés toutes ces personnes, toutes et chacune en particulier ! Merci à Dieu d’en 
avoir fait Ses enfants. Merci à Dieu d’en avoir fait des frères et des sœurs en Christ. Merci à Dieu de Sa 
grâce et de Son amour pour eux… Si un jour, vous ne savez pas ou plus pour quoi être reconnaissant à 
Dieu, voilà une bonne et inépuisable raison de l’être !... Et merci à Dieu de vivre en eux, et merci de continuer 
à agir dans leurs vies, merci de les transformer, merci de les sanctifier… Et c’est ainsi que Paul et ses 
compagnons font toujours mention d’eux dans leurs prières… Eh, oui, là encore, on le sait, sujet inépuisable 
de prière : ma croissance spirituelle, votre croissance spirituelle, la croissance spirituelle de chacun de nos 
frères et de chacune de nos sœurs, ici et à travers le monde !... Merci Seigneur pour ce programme pour 
nos vies, nous demandons Ton aide pour cela… 
 
On peut bien sûr lire ces versets en culpabilisant, et il est vrai que lire cela fait évidemment sauter à la figure 
la médiocrité, en constance comme en consistance, de mes propres prières. Mais nous ne sommes bien 
sûr pas dans une problématique comptable, ni en nombre ni en durée. Et j’ose dire, pas seulement pour 
me rassurer, que ce n’est pas juste écrit dans la Parole pour me rabaisser ou me faire honte, même si Dieu 
en aurait bien le droit. C’est surtout là je crois pour me servir d’exemple, me stimuler, m’encourager, me 
garder en éveil, me rappeler mon devoir mais aussi mon privilège devant Dieu et à l’égard des autres... 
Privilège et responsabilité de chaque membre de la famille de Dieu, de chaque membre du corps de Christ : 
Dieu nous propose de vivre cela aussi. Dieu me propose de continuer de changer mon cœur, pour me 
donner à cœur justement, c’est la bonne expression, me donner à cœur la reconnaissance et la prière ! 
Elément de la vie chrétienne tellement précieux, unique… Quelle communion extraordinaire Paul et ses 
compagnons avaient avec Dieu, quel saint souci permanent des frères et sœurs, quelle faculté à voir Dieu 
à l’œuvre et à s’en réjouir ! Seigneur, je veux cela aussi ! 
 
Oui, que le Seigneur me donne cette reconnaissance pour vous tous, ici et de par le monde, et cette vie de 
prière, cette intimité constante avec Lui, cette intercession devant Lui !… Et sans insistance supplémentaire, 
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je laisse chacun d’entre nous y réfléchir. Dieu veut en tout cas tous et toujours nous faire grandir dans le 
domaine de la prière, ce lien privilégié avec Lui et en Lui. 
 
3- Foi, amour et espérance… en action ! 
 
Mais je souhaiterais aussi relever cette trilogie – je ne sais pas si le terme est bon – en tout cas les trois 
mots chers à Dieu que l’on retrouve fréquemment sous la plume de Paul et d’autres : la foi, l’amour, 
l’espérance. Eléments qu’Il considère comme des essentiels de la vie chrétienne. DIA07 Merci Seigneur 
pour ces précieuses grâces de Ta part... par lesquelles je peux me reposer désormais… Evidemment, nous 
nous reposons en Christ et sur Christ, et prendre des vacances, c’est totalement légitime !... DIA08 Mais 
vous avez sans doute remarqué qu’au lieu de nommer simplement ces grâces, Paul accompagne chacune 
d’elles d’une épithète qui en exprime la réalité pratique : « l’œuvre de votre foi, le travail de votre amour et 
la persévérance de votre espérance » (v.3) écrit-il. Il est légitime quand nécessaire de se reposer, mais la 
vie chrétienne n’est pas oisive car le programme de Dieu pour nous n’est pas la paresse. A l’inverse, il ne 
s’agit certainement pas de faire de l’activisme ou de se croire indispensable dans le travail de Dieu, et je 
vous renvoie à une précédente prédication sur le sujet. Le travers est pourtant fréquent aussi. Mais comme 
l’apôtre Jacques le souligne fortement dans sa propre lettre, une foi ne peut pas être sans œuvres car si 
une foi est vivante, elle est nécessairement agissante. C’était en tout cas visible chez les chrétiens de 
Thessalonique : leur foi n’était pas seulement une opinion, elle ne se résumait pas seulement à des paroles, 
mais elle était opérante et active, riche en œuvres bonnes. Même si notre passage n’en donne pas le détail, 
plein d’autres versets nous donnent des exemples à mettre en pratique. 
 
Et la mise en pratique inclut bien sûr, je n’énonce qu’une évidence, des actes d’amour. Le travail ou le 
labeur de l’amour indique une charité qui n’est pas seulement sentiment, pas seulement émotion, ou simple 
contemplation passive (même si je précise aussi que la contemplation a bien sa place avec Dieu), mais 
c’est un amour qui est également dans le concret, un amour qui agit, qui est dévoué et qui se partage, un 
amour qui donne, à l’exemple de Christ et de nombre de Ses disciples… La persévérance ou constance ou 
patience ou endurance de l’espérance en Jésus-Christ, est une espérance qui persiste au milieu de tous 
les combats, de toutes les épreuves, qui reste inébranlable dans son attente du retour de Jésus-Christ pour 
le triomphe et la perfection de son règne… Ainsi Paul, en ces termes : œuvre, travail, persévérance, placés 
avant le nom de chacune des grâces reçues, a voulu indiquer avec précision et énergie comment la foi, 
l’amour et l’espérance doivent se prouver à nous-mêmes et aux autres… 
 
4- Election ?! 
 
DIA09 Mais tout cela, ce sont sans doute des éléments qui nous semblent logiques. La notion qui apparait 
au verset suivant, v.4, est peut-être plus délicate à saisir : l’élection. « Sachant, frères (et sœurs) aimés de 
Dieu, votre élection ». Ou « nous savons que Dieu vous a choisis » diront d’autres traductions… Aucun de 
nous n’est là par hasard, et nous pouvons assurément nous réjouir de l’appel de Dieu, de la grâce de nous 
avoir choisis. Encore une source de reconnaissance !… 
 
La doctrine de l’élection ou de l’appel parcourt en effet toute la Bible : Abraham, Israël, Moïse, Samuel, 
David, les prophètes, les apôtres… mais il faut aussi reconnaitre qu’il n’y pas vraiment d’explication donnée, 
c’est juste un fait. Plus précisément, dans la Bible, on trouve juste une explication de la motivation de Dieu 
derrière l’élection, et cette motivation, c’est Son amour. L’amour de Dieu comme motivation. On le voit par 
exemple explicité en Deutéronome 7.7-8 « Ce n’est pas parce que vous dépassez tous les peuples en 
nombre que l’Eternel s’est attaché à vous et qu’il vous a choisis. En effet, vous êtes le plus petit de tous les 
peuples. Mais c’est parce que l’Eternel vous aime, parce qu’il a voulu tenir le serment qu’il avait fait à vos 
ancêtres, qu’il vous a fait sortir par sa main puissante et vous a délivrés de la maison d’esclavage. »… « Il 
vous a choisi parce qu’il vous aime. » Est-ce que vous trouvez l’explication suffisante ?... En tout cas, Paul 
utilise la même explication ici. Il met en lien amour de Dieu et élection quand il dit : « sachant frères aimés 
de Dieu, votre élection »… Choisi par Dieu du fait de Son amour ! Notre Dieu m’émerveille… 
 
Mais je rajoute tout de suite un avertissement : DIA10 n’en tirons pas des conclusions qui seraient erronées 
ou des réciproques qui seraient fausses en nous appuyant sur une logique humaine, une logique 
cartésienne en tout cas, qui n’est pas celle de Dieu… L’élection est en effet un concept qui n’est pas 
nécessairement évident à comprendre parce qu’il relève d’une logique divine qui est bien différente et bien 
plus élevée, bien supérieure à toute logique humaine. Et puisqu’elle est de Dieu, c’est une logique qui ne 
connait aucune injustice, aucun biais, aucun favoritisme… Nous parlons fréquemment à l’étude biblique de 
semaine de ce mystère de l’articulation entre, d’un côté, la souveraineté parfaite et entière de Dieu, et de 
l’autre côté, la liberté également entière de l’être humain, et donc sa responsabilité. 
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Divinement, c’est possible, mais dans la logique humaine, les deux semblent incompatibles et 
contradictoires : « Si c’est Dieu qui choisit, alors c’est que moi, je ne suis pas libre de choisir » conclurons 
plusieurs… Cela a amené l’éminent Calvin à conclure à la double prédestination : avec ceux choisis pour 
être sauvés et ceux choisis pour être perdus. Mais une telle conclusion ne me semble pas biblique. Ce n’est 
pas biblique. Car s’il y a effectivement de très nombreux versets qui parlent d’élection et de choix de Dieu 
pour le salut. Il n’y en a cependant pas qui évoque une élection pour la perdition, aucun, même si Dieu 
aurait ce droit absolu, à la seule possible exception d’une mention de Jésus concernant le cas très particulier 
de Judas « le fils de perdition », et même là encore, ça se discute également car il me semble qu’il avait lui 
aussi le choix… Je ne m’étends pas sur ce sujet complexe ce matin mais, surtout, n’ayez pas peur et 
discutons-en librement si vous le souhaitez ! 
 
Ce que je souhaite surtout souligner ce matin, et je reprends là les termes d’un commentateur qui dit que 
le but pratique du vocabulaire et du thème de l’élection, c’est pour donner de l’assurance (et non de la 
présomption, présomption qui est l’opinion trop avantageuse que l'on a de soi-même), c’est pour donner de 
la sainteté (et non de l’apathie morale), c’est pour donner de l’humilité (et non de l’orgueil) et c’est pour 
donner du témoignage (au lieu d’un égoïsme paresseux !1... Et je suis d’accord avec ce commentateur ! 
Bon, moi, vous me connaissez, je suis fréquemment un positiviste, mais je vois en effet aussi cette mention 
d’élection dans notre passage comme un encouragement, une source de motivation, en plus d’une nouvelle 
source de reconnaissance envers Dieu pour une grâce imméritée... 
 
Bref. « Dieu nous a choisis parce qu’Il nous aime, et Il nous aime parce qu’Il nous aime. C’est là un mystère 
qui doit suffire » dit un autre commentateur. Je m’incline devant Dieu et j’accepte de ne pas tout 
comprendre… 
 
5- La puissance de l’Esprit-Saint à l’œuvre… 
 
Ah, le texte biblique est dense et riche… DIA11 Pour aujourd’hui, je conclurai avec un dernier élément : le 
St-Esprit. Je vous disais tout à l’heure que Paul ne l’oubliait pas ! Le St-Esprit œuvrant avec puissance, en 
Paul et ses compagnons alors qu’ils partagent la Parole, qu’ils vivent et prêchent l’Évangile malgré 
l’opposition forte et même la persécution qu’ils rencontrent. Le texte dit qu’ils ont pu annoncer l’œuvre de 
Jésus avec « beaucoup de complète assurance » (v.5). Ça fait lourd comme expression, bien dans le 
superlatif, mais j’ai fait exprès de la conserver ainsi car le texte grec est littéralement comme ça, non pas 
pour exagérer mais pour vraiment insister sur la puissance de l’Esprit-Saint qui était agissant en eux, et pas 
à moitié seulement. 
 
Le St-Esprit œuvrant aussi avec puissance en chacun des Thessaloniciens qui a reçu cet Évangile, qui a 
accueilli la grâce de Dieu en Jésus-Christ, et même, souligne le v.6 a accueilli « la parole avec la joie du 
Saint-Esprit » en dépit « de grandes difficultés »… Les chrétiens de Thessalonique ne sont pas 
masochistes. Mais la joie de l’Évangile, la joie du pardon et du salut, la joie de la réconciliation et de la 
communion avec Dieu, a été et est encore plus forte que l’opposition à cette parole de vie. Oui, voilà ce que 
les Thessaloniciens ont expérimenté. Voilà l’expérience profonde et forte qu’ils ont vécue. Personne ne 
pourra jamais leur enlever cela !... On le voit encore aujourd’hui quand il y a des conversions. Il y a un 
changement tellement fort dans la vie que c’est une grande joie que de le vivre… Et aussi une grande joie 
d’en être témoin, n’est-ce pas ?... Pour sûr, il n’y a vraiment que Dieu, Père, Fils et St-Esprit, qui soit capable 
de produire une telle joie malgré les difficultés, et pour le coup des difficultés, de l’opposition forte, suscitées 
par la parole de Dieu même, des grandes difficultés à cause du message de l’Évangile auquel beaucoup 
s’opposent, malheureusement… 
 
Mais par l’œuvre du St-Esprit, nous pouvons devenus imitateurs des chrétiens qui nous ont précédé, 
imitateurs du Seigneur qui nous demande de suivre son exemple de nous mettre à Son école… Voilà une 
bien belle façon de « servir le Dieu vivant et vrai » (v.9), mais nous y reviendrons la semaine prochaine… 
 
Que le Seigneur vous bénisse et vous réjouisse sur Son chemin ! 
 
Amen ? Amen ! 
 
 
Prière 
 

 
1 Alfred Kuen, Encyclopédie des difficultés bibliques, Vol. 6, p. 519 


